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François Hollande et Donald Trump au 
téléphone 
 
 

Par Vĩnh Đào JJR 61  
 
 

 
 
 
 
 

 
 

L'élection de Donald Trump à la présidence des États-Unis a pris tout le monde par surprise. 
François Hollande qui a ouvertement soutenu Hillary Clinton lors de la campagne présidentielle américaine, 
a annoncé qu'avec l'élection de Donald Trump s'ouvrait "une période d'incertitude", façon diplomatique de 
dire que ça craint. Mais entre dirigeants de deux pays comme les États-Unis et la France, on ne pouvait pas 
s'ignorer, L'Élysée annonce donc vendredi 11 novembre 2016 que les deux hommes se sont entretenus au 
téléphone. La conversation qui a duré environ 7-8 minutes, s'est déroulée "dans de bonnes conditions". 

Enfin, ils se sont appelés, et ils se sont parlé. 
Eh oui, ils se sont appelés mais ils se sont parlé. Sans "s". Deux verbes pronominaux 

qu'apparemment rien ne distingue mais qui doivent être traités différemment. Voilà encore un de ces 
terribles pièges de la langue française. "S'appeler" dans ce cas est ce qu'on nomme un verbe pronominal 
réciproque transitif direct, tandis que "se parler" est pronominal réciproque transitif indirect. 

Rappelons brièvement que les verbes accidentellement pronominaux peuvent être réfléchis, 
réciproques ou avoir le sens passif. 

Le verbe pronominal réfléchi exprime une action que le sujet fait sur lui-même (Exemples: je me 
lave, ils se promènent). 

Le verbe pronominal réciproque exprime une action exercée par deux sujets (ou plus) l’un sur 
l’autre (ou les uns sur les autres): l’action est à la fois accomplie et reçue par chacun d’eux (Exemples: ils se 
sont battus, nous nous sommes regardés). 

Enfin, un verbe pronominal peut avoir un sens passif (Elle s'appelle Jeanne, ce livre se vend bien, 
cela ne se fait pas…). 

Parmi les verbes pronominaux réciproques, il y a les réciproques transitifs directs et les 
réciproques transitifs indirects. 
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"Elles se sont rencontrées" (l'une rencontre l'autre), "ils se sont regardés" (l'un regarde l'autre) sont 
des réciproques directs. Le participe passé du verbe pronominal s'accorde alors toujours avec le sujet. 

"Nous nous sommes téléphoné" (l'un téléphone à l'autre), "nous nous sommes parlé" (l'un parle à 
l'autre) sont des réciproques indirects. Dans ces cas, le participe passé du verbe pronominal ne s'accorde 
jamais avec le sujet. 

Un mot encore à propos de "ils se sont entretenus". Entretenir a plusieurs sens, retenons celui-ci: 
converser avec quelqu'un sur tel ou tel sujet (J'ai tenu à l'entretenir de ce grave évènement. Il m'a entretenu 
de sa mésaventure). Il s'agit donc d'un verbe transitif direct. À la forme pronominale, s'entretenir se dit de 
deux ou plusieurs personnes qui conversent ensemble sur tel ou tel sujet.  (Elle s'est entretenue longuement 
avec son amie. Nous nous entretiendrons de ce sujet par mail.) Dans "Trump et Hollande se sont entretenus 
de la situation en Syrie", l'accord du participe passé se fait normalement. 

 
Revenons à ils se sont parlé. Il n'y a pas d'accord du participe passé avec le sujet puisqu'il s'agit 

d'un verbe pronominal réciproque indirect. Voilà une règle qui complique inutilement la grammaire française. 
Mais qu'un gouvernement (surtout celui de François Hollande) s'avise de tenter de la réformer, il sera 
immédiatement confronté à une telle levée de boucliers qu'il risque de ne pas survivre, accusé de ce crime 
abominable de porter atteinte au génie de la langue française! 

Donc, quand il s'agit d'accords du participe passé des verbes pronominaux, il faut s'y aventurer 
comme dans un champ de mines, avec une extrême précaution. Toute la presse a bien entendu rendu 
compte de cet échange téléphonique du vendredi 11 septembre. Nous voulions savoir si elle s'est bien 
gardée de tomber dans le piège. 

D'abord ceux qui sont irréprochables: La Dépêche du Midi a bien écrit: "François Hollande et 
Donald Trump se sont parlé"1. Il en est de même pour Libération: "Hollande et Trump se sont parlé au 
téléphone"2. Le Huffington Post est même doublement irréprochable puisqu'il a annoncé en titre: "Ce que se 
sont dit François Hollande et Donald Trump au téléphone. Ils se sont parlé pour la première fois"3. Le journal 
dirigé par Anne Sinclair a bien orthographié ils se sont dit et ils se sont parlé. 

Puis ceux qui n'ont pas su éviter le piège: D'abord FranceTV, premier groupe audiovisuel français, 
censé représenter l'information en continu du service public français dans le monde, a commis la faute 
comme un médiocre collégien: "Ils se sont parlés"4. De même, le VSD: "François Hollande et Donald Trump 
se sont parlés"5. 

Le Journal du Dimanche a pourtant bien commencé: "Ce que Trump et Hollande se sont dit", et 
puis patatras: "Vendredi, le président élu des États-Unis, Donald Trump, et François Hollande se sont parlés 
au téléphone"6. 

Le Nouvel Observateur, "premier magazine d'actualité français", se contente de citer l'information 
du Journal du Dimanche, en reproduisant par la même occasion la fameuse faute: "Vendredi, le président 
élu des États-Unis, Donald Trump, et François Hollande se sont parlés au téléphone, en français au début 
puis en anglais, selon le Journal du Dimanche"7. 

Et puis, pour d'autres journaux, nous ne saurons jamais s'ils auront ou non évité le piège. Ainsi Le 
Monde a titré: "François Hollande et Donald Trump ont discuté au téléphone", de même, Le Point: "François 
Hollande a parlé à Donald Trump", ainsi que Le Parisien: "Hollande a parlé à Trump au téléphone". 

Enfin, Direct Matin a correctement orthographié: "François Hollande et Donald Trump se sont 
entretenus par téléphone". Il en est de même du site Atlantico: "L'Élysée a confirmé que les deux hommes 
se sont appelés ce vendredi." Mais là, il n'y avait pas de piège. 

 
Un mot encore pour finir. J'ai choisi, au hasard, deux photos pour illustrer cet article. On y voit un 

Donald Trump tonitruant, grande gueule comme à son habitude, et François Hollande un peu intimidé, sur 
sa défensive. Mais ce n'est qu'une coïncidence, nous n'étions pas là lors de ce fameux coup de téléphone. 

 
 

V.Đ. 
Novembre 2016 
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